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loir Tadorstiou en eiprit et ne pas 1» Touloir

9n vérité.

Ne croyez donc pas à la piété de ceux

qui disent : pour nous, nous ne faisons pas

ea» de toutes ces pratiques extérieures aux-

quelles vous tenez tant. Nous servons

Di«u en esprit et en vérité ! Non, ne croyez

pas qu'il servent uieu, même en esprit.

Quand un arbre a de la sève, il la prouve

par B s feuillep, ses fleurs t ses fruit».

S'il ne porte ni feuilles, ni fleurs, ni fruits,

c'est un arbre mort. Il p '"* y ^^p**" ^°

l'hypocrisie dans les pratiques extérieures,

sans doute, m as si les loups prennent quel-

quefois la peau des brebis, dit saint, Augus-

tin, faut-il pou cela que les brebis runon-

ceiii à leur toiso. ? Parce qu'il y a des pra-

tiques extérieures sans piété dans le cœur,

faudra il pour cela de la piété intérieure

sans p itiques sensibles.^ La piété est na-

"urellex lent pratique et agissante. La
religion qui prétend être tout intérieure

n'est qu une illusion: c'est le rêve d'un es-

prit orgueilleux qui s'évanouit dans ses pen-

sées. Adoptons donc de^ pratiques exté-

rieures de piété envers la Bonne sainte

Anne, mais qu'elles soient animées f^

prit intérieur. En voici quelques-

1

1" Faire un Tr ^uo ou une Ne'

l'honneur de sain j Anne. Chaque

la neuvaine ou du triduo on peut *i^


